Chapitre 8 : Application : les coûts de la taxation
Nous avons constaté qu’une taxe à la consommation modifie le prix et la quantité vendue d’un produit, alors que le jeu de l’offre et de la demande répartit le fardeau fiscal entre les acheteurs et les vendeurs.
Notre analyse montrera que les coûts qu’une taxe entraîne pour les acheteurs et les vendeurs excèdent les recettes fiscales perçues par le gouvernement.

LA PERTE SÈCHE ASSOCIÉ À UNE TAXE
En raison de cette distorsion, la quantité vendue est inférieure à ce qu’elle aurait été s’il n’y avait pas eu de taxe.

Les effets d’une taxe sur le bien-être
Le surplus du consommateur permet de mesurer le bien-être des acheteurs – c’est-à-dire la somme que ces derniers consentent à débourser pour ce bien, moins la somme réellement payée.  Le surplus du producteur se mesure de la même façon – la somme que les vendeurs perçoivent, moins leurs coûts.

Modification du bien-être
Perte sèche : diminution du surplus total résultant d’une distorsion (par exemple : une taxe) introduite sur le marché.
C’est sans surprise que nous constatons que la taxe détériore le sort des acheteur et des vendeurs et améliore celui du gouvernement.
Ainsi, les pertes des vendeurs et des acheteurs liées à la taxe excèdent les recettes perçues par le gouvernement.
Quand une taxe augmente le prix payé par les acheteurs tout en réduisant le prix perçu par les vendeurs, elle incite les acheteurs à consommer moins et les vendeurs à produire moins qu’ils ne le feraient normalement.

La perte sèche et les gains tirés de l’échange
Les taxes provoquent des pertes sèches, car elles empêchent les acheteurs et les vendeurs de réaliser des gains résultant de l’échange.
Si l’on se rappelle que la courbe de demande reflète la valeur d’un bien pour les consommateurs et que la courbe d’offre reflète le coût pour les producteurs.
La perte sèche correspond à la perte de surplus liée au fait que la taxe élimine une partie des échanges mutuellement avantageux.

LES DÉTERMINANTS DES PERTES SÈCHES
Il est facile de comprendre ce qui se passe.  Une taxe crée une perte sèche parce qu’elle incite les vendeurs et les acheteurs à modifier leur comportement.
Plus l’offre et la demande sont élastiques, plus la perte sèche provoquée par la taxe sera importante.
La quantité de travail offerte dépend du salaire, c’est-à-dire que l’offre est relativement élastique.

LA PERTE SÈCHE, LES RECETTES FISCALES ET LE TAUX DE TAXATION
La perte sèche – la réduction du surplus total attribuable à une taxe réduit la taille du marché – équivaut à la surface du triangle situé entre les courbes de demande et d’offre.
Les recettes fiscales correspondent au produit de la taxe par la quantité vendue.
L’augmentation du montant de la taxe entraine une hausse rapide de la perte sèche.  Les recettes fiscales progressent d’abord en fonction de la lourdeur e la taxe, mais lorsque celle-ci atteint un certain montant, le marché se contracte et les recettes fiscales commencent à chuter.
La courbe de Laffer et l’économie de l’offre
Il prétendait que des impôts aussi lourds décourageraient les gens de travailler.  En allégeant la fiscalité, on les inciterait à faire plus d’effort, ce qui augmenterait le bien-être économique et, éventuellement, les recettes fiscales. Les idées de Laffer et de Reagen furent baptisées économie de l’offre.
L’argument de Laffer semble plus approprié aux nations ayant un fardeau fiscal bien supérieur à celui des Etats-Unis.
Le taux d’imposition au Canada sont supérieurs à ceux des Etats-Unis.  Par conséquent, une réduction d’impôt ne suffirait probablement pas à produire une augmentation des recettes fiscales.
Comme les gens se déplacent plus facilement entre les provinces qu’entre les pays, l’offre de main-d’œuvre est toujours plus élastique dans une province que dans l’ensemble du Canada.
Plus l’offre et le demande sont élastiques, plus une taxe aura un impact important sur le comportement, et plus il est probable qu’un allègement fiscal se soldera par un accroissement des recettes fiscales.

RÉSUMÉ
· La taxation d’un produit réduit le bien-être des acheteurs et des vendeurs.  Cette réduction du surplus du consommateur et du surplus du producteur excède généralement les recettes fiscales perçues par l’État. Une chute du surplus total – la somme du surplus du consommateur, du surplus du producteur et des recettes ficales – représente la perte sèche engendrée par une taxe.
· Les taxes engendrent cette perte sèche parce qu’elle réduise la consommation et la production et parce que cette modification des comportements se traduit par une contraction du marché sous le niveau qui maximiserait le surplus total.  Comme les élasticités de l’offre et de la demande mesurent la réaction des agents à la présence d’une taxe, plus ces élasticités seront élevées, plus la perte sèche sera grande.
· [bookmark: _GoBack]
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